
Elle continua en pleurant :
—Pauvre femme ! pauvre mè­

re! pauvre martyre !.. . Après tant 
de souffrances imméritées, voilà 
sa récompense !...Après le devoir 
accompli, après le sacrifice, 
après avoir immolé son bon­
heur à elle pour conserver le 
bonheur et l’honneur de sa fa­
mille, on va lui crier : Par vous, 
notre bonheur et notre honneur 
sont en danger !ht puis, tu l’ac­
cuses ! Toi ! Sa fille, sa fille 
qu’elle adore, sa fille pour la­
quelle elle a enduré sans se 
plaindre toutes les tortures! Eh 
bien, oui, voilà sa récompense ! 
Toutes, les douleurs du passé de­
vaient n’être rien ; il fallait 
d’autres épines à sa couronne de 
martyre ! Il fallait que sa fille 
lui portât au cœur le coup le 
plus terrible ! Ah ! elle en mour-
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—Mais, mais...balbutia Gabri- 
elle.

Elle était teirifiée.
—Louise, reprit Maximilien- 

ne, votre trouble vous trahit. Si 
vous voulez que je parle, et je 
vous promets d'avoir ce coura­
ge, répondez-moi !

Gabrielle eut un gémissement 
sourd et répondit d’une voix 
tremblante :

—Chercher à vous tromper en 
ce moment serait inutile, et je 
sens que cela serait dangereux. 
Oui, Maximilienne, il y a dans 
famille de Coulange un secret 
terrible.

—Ainsi, c’est vrai, prononça 
la jeune fille d’une voix creu-

Gabrielle se sentit défaillir.
—Louise, reprit Maximilien­

ne avec force, quel est ce se­
cret ?

Ah ! elle ne sait rien ! excla­
ma Gabrielle.

Et elle poussa un soupir de 
soulagement.

—Oui, Louise, je ne sais rien, 
mais vous allez me dire.

—Vous dire quoi ?
—Ce que j’ignore.
—Jamais !
—Louise, j’ai peut-être devi-
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Maximilienne poussa un cri 
et tomba sur ses genoux en san­
glotant.

—Louise Loiuse ! cria la jeu­
ne fille, les bras tendus 
elle'
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I —Allez, mademoiselle, dit 
Grabrielle en hochant la tête, 

la connaîtrez un jour, cette
l

vous
faute commise par votre mère ; 
alors, si elle n’est pas morte, la 
sainte victime, c’est prosternée 
devant elle comme devant Dieu 
et le front à ses pieds que vous 
lui demanderez pardon, et vous 
n’aurez pas assez de toutes vos 
larmes pour laver l’injure que 
vous lui avez faite !

—Louise, pardon, pardon 1 s’é­
cria la jeune fille éplorée.

Elle avait joint ses mains et 
se traînait sur ses genoux.

—Oui, Louise, continua-t-elle, 
vous avez raison, je suis une 
malheureuse !...Ah ! je ne suis

M>.
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assortiment, les 

ha plus bas prix en

irts, Rideaux, i
.les, CJariiUnree 
le toute sorte. pas seulement une fille ingrate, 

je suis une misérable !...... Mais
je me repcns, Louise, je veux 

Ah! si vous

né.Ils
—C’est impossible. Ecoutez- 

moi, Maximilienne, un jour, pro­
bablement, on vous apprendra 
tout ; mais pendant longtemps 
encore, vous 
voir. Ne cherchez pas à devi- 

secret, Maximilienne, et 
croyez-moi, ce serait pour vous 
un malheur de le connaître au­
jourd'hui.

—Ainsi, Leuise, si [cette chose 
tenitye que je dois réyélée, 
tre bonheur et notre honneur 
seraient en danger ?

—Oui, votre bonheur et votre 
honneur !

La jeune fille laissa échapper 
gémissement et courba la

APIS D’OTTAWA

SPARKS.

EtED et Gie.

être pardonnée
saviez, Louise, vous a/ez étouffé 
en moi la mauvaise pensée qui 
me fait tant souffrir ; il ne me 
reste plus que la douleur d a- 
voir pu douter de ma mère, de 
l’avoir outragé...Louise, je suis 
toujours votre élève, je ne suis 
pas méchante, pardon, pardon .

—Oui, je vous pardonne ! dit 
Oabriellc.

Elle se laissa tomber sur un 
siège en murmurant :

—Ah ! comme j’ai bien fait 
de venir à Paris !

Puis s’adressant à Gabrielle :
__Allons, relevez-vous et ve­

nez vous remettre sur mes ge­
noux comme tout à l’heure.

La jeune fille obéit.
Alors, en la serrant contre 

elle, Gabrielle reprit :
—Non, mon enfant, non, vous 

n'êtes pas méchante, mais il 
faut vous défier de votre imagi­
nation. Croyez-vous 
tenant que vous avez bien fait 
de parler ? Ah ! vous ne 
jamais tout ce que vous devez à 
votre noble mère ! C’est plus 

. que du respect, c’est de l’amour
Gabrielle resta un instant voug ^evez avoir pour elle! 

comme pétrifiée, la bouche béan- ycoutez bjen ceci, Maximilien- 
te. Elle ne pouvait croire qu’elle ne . qUoi qU’on puisse vous dire, 
eût bien entendu. quoique vous puissiez entendre,

Soudain, elle bondit sur ses g je (joute 0u le soupçon ne 
jambes, et la poitrine haletante, troui,ie plus votre pensée, ne 
les lèvres frémissantes et les pénètre pius dans votre cœur, 
yeux étincelants, elle se dressa Q.ardez votre bonheur, mon en- 
en face de la jeune fille. fant jj est l'œuvre de votre mè-

—Ah ! malheureuse, malheu- le détruisez pas.
reuse enfant ! s’écria-t-elle avec ’__^aig madame la marquise
une douleur protonde, que ya bientôt rentrer, Maximilien- 
viens-tu de dire 7 quelles effroy- et je gens que vous avez 
ables paroles as-tu osé pronon- beanCoup de choses à me dire ;
cer ! ......Allons, relève la tête et jj faut que je sache tout, oui,
regarde-moi! j’ai besoin de tout savoir. Com-

La tête de la jeune fille s inch- ment l’affreuse idée vous est- 
na davantage. elle venue? Ah! pour

—Ainsi, reprit Gabrielle d une dang votre esprit, il a fallu, 
voix rauque, je ne me suis pas comme ;e ie disais tout à l’heu- 
trompée, j’ai bien entendu. Et re, quelque démon fit passer 
c’est toi, mon élève, une Coulan- gu’r voug gon souffle empoison- 
ge, c’est toi qui soupçonnes, qui né , Maintenant, je vous écoute, 

ta mère L.Mais quel

ne devez rien sa­
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tête.
,—Je comprends, murmura-t- 

elle d’une voix étouffée, c’est ma!
j GLACIÈRE 
fer les corps en

mère........
—Votie mère? fit Gabrielle; 

que voulez-vous dire ?
—Hélas ! soupira Maximilien­

ne, bien des choses me sont ex­
pliquées aujourd’hui ; ma mère 
a commis une faute...

main-
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rien.
accuses
horrible [démon a donc soufflé 

ta pensée et versé son poi- 
dans ton cœur et dans ton 

' âme! Ah! malheureuse! Vous 
avez grandi près de votre mère, 
vous avez senti pénétrer en vous 
le feu de son amour maternel, 
votre cœur est fait de son cœur, 
votre âme est fait de son âme,et 
vous ne la connaissiez pas !

—Mais je l’aime, je l’aime ! 
s’écria la pauvre enfant d’une 
voix déchirante.

—Non, Maximilienne, non, 
» vous ne l’aimez pas, puisque 

Tous pouvez douter d’elle !

D0UG1LL â CUZHERÎ I
le

Aussi brièvement que possi­
ble, la jeune fille fit à Gabrielle 
le récit qu’elle demandait. Ce 
sut une sorte de confession. Elle 
lui apprit que son esprit avait 
été troublé p..r ces mots échap­
pés à sa mère : “ Seigneur, par­
donnez-moi ! ”
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Avis—Il y aura une assemblée 
des bouchers, mercredi, 1er octobre, 
à huit heures, P. M., dans la salle 
du marché. Affaires importantes.

,T. M. Boyle, See.
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Feuilles d’aunonces Toits i Fuite Le grc s lot: soo.ooo marcs, $125,000 ou £26,00 ;“ Il est si souvent d’usage d’écrire le 
commencement d’un article dans un style 
élégant et intéressant, puis de changer 
tout-à-coup son article en une réclame 
appelant l’attention du public sur les pro- 
pi i ;tés des Amers de Houblon pour encou­
rager le peuple à en faire l’essai, et lui 
prouv r ne doit pas employer d’au­
tres remèdes.

•- Le remè-le est si favorablement an­
noncé par les journaux de tous les partis 
et do toutes les dominations religieuses, et 
il supplante toutes les autres médecines.

“ Personne ne peut nier la vertu du 
houblon et les propriétaires des Amers ont 
montré beaucoup a habileté en composant 
une médecine cont les bons résultats sont 
palpables ”

Les différents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­
nement vont se faire. Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt ualemest des prix ont fait que cette loterie de
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe 2me 
à la 7me audessous de 9(>,000 num- ros 46,500, près de la moitié, sortiront d’ici 
a o mois. Ln conséquence, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
ai» AIR» *c sorl ^cidera du partage de 4000 lots formant un chiflre total de 
■4o,000 marcs, comprenant le lot de 60,000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit: Un billet entier d’arliut direct VS mnrcs-$4.50—£0.18 h.stf. 
un demi billet d’achat direct, V marcs-HS2.25—£0.9sh. stg.
Lu tirage de la 3me classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.... $6.00—£1.4sh stg.
Le tirage de la 5ine classe aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs...... $6.00—£l.4sh. stg.
Le tirage de la time classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prin­

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs.......... $6.00—£1.4sh, stg.
l.e tirage de la 7ma classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont : 
3011,000, 200,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et dans le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s'élever à 560,000 mares ou $125,000. Les 
billets numérotés et le prospectus officiel seront envoyés promptement à l’adresse 
donnée pur les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Londres (Angleterre), ou par billets 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places ue commerce d’Europe que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S'il vous plait d’adresser en toute confiance votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie soussigné.

---------:o:---------
Noun tenons de recevo r le 

oins bel assortiment 
• e toiles peintes et dorees 

pour l'eiietres qni ait 
{a nais ete Importe en Canada

JACOB tillilATT.
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

38 RUE RIDEAU.

Est-elle morte ?

“ tille a souffert et langui durant des 
adnées.

“ Les médec.ns ne lui donnaient aucun 
soulagement.

“ Et un bon jour les Amers de Houblon, 
dont les journaux lui avaient dit tant de 
bien, l’ont guérie.

“ Vraiment. ! Vraiment !
“ Combien i ous devons être reconnais­

sants pour cette médecine.1’
Leu soutn-aiices d'une tille

“ Il y a onze ans notre fille était clouée 
sur le lit de douleur.

“ tille souffrait des maladies de rognons, 
du foie, de rhumatisme et do débilité ner­
veuse.

“ tille était sous les soins des meilleurs 
m< decins qui lui donnaient toutes espèces 
de remèdes sans lui donner do soulage­
ment, et maintenant elle est très bien 
après avoir fait usage des Amers de Ilou 
blon que nous avions méprisés pendant 
des années—Les Parents.

N. B.—Voyez*les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

tü ,11'AtiNIK de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

T7"J\. 1.. EÎJNLTIIV cto Ole.,
HAMBURG, Allemagne, Karope.

tin vous adressant à nous t ous avez l’avantage de pouvoir obtenir des billets 
directement sans l’onlremise d’un tiers, et en conséquence ch tqu ■ participant non 
seulement reçut la liste officielle des gagnants dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix fixés dans lo 
prospectus officiel sans charges extra.«®*TOUS LES JOURS-®*

A 7 HEURES DU MATIN
—(o)—

TA UX de PASSAGE pour MONTREAL :
1ère

Un i>ère qui se rétablit
“ Mes filles disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu’il fait usage des Amers de Houblon.
“ Il se rétablit vite après avoir souffert 

d’une maladie déclarée incurable.”
“ Comme nous sommes heureuses qu’il 

fasse usage de vos Amers.”

ïïtT rLG FER plus energi.pi; r « »o

BR A VA JS S’™ mii.'uSIï
sauté en très peud

un des ferr îvi- eux ' ”î nrs o* t fit f
do# imiindott*

cS?S£ïi-iïüz r:::*4|jPrdo
Seconde Classe..
1 ”ÎX. SS&‘lî ™”ü2m,Cdr.b«& 4.50

BILLETS VENDUS i BORD 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 

Pour plus amples Informa­
tion. s’adresser au bureau 

de la compagnie,
QUAI DE LA REINE.

13 mai.

c icinps. LE SEUL VIHLe FER ffiESSSÜSÆSSSS
Rrrhéet, ni cousu- à l'extrait

4e woxb de KOBtre
dont Ptmploi

don no lo* mémst résultât*
gu* oelul de

BR A VAIS lilioLUne Dame d’Utica, N.Y.

ucune saveur, ni 
et n’on connu mil-

. rrn <ÎSl moins cher des fer- 
£5 rtn ruc'nonxpuisqu'il::flacon 

n n a M A IO oilier dure un mois a six 
DnA VAlo semaines; le trail ment 

revient donca 15 ccu Limes 
par Jour.

Le FER ne noircit jamais 
les dents.

Un prospectus détaillé accompagm
chaque flacon.

Dépôt dm tontes lu bonnei Pharmacies.

JOUISSEZ
l'HUILE de FOIE MORUE ,

es'. |

le Vin à l'Extrait 
tie Foie tie Morue

De la Santé et du Bonheur

COMMENT ? comme d’autres
ont fait.

AU CLERGE

0TTAW1 PLATO WOES--------- -e-----------
Souffrez • von# «le maladies de* 

rogna o in T
“Lo “Kidney wort” m’a ramend, poor 

ainsi dir& dos portes du tombeau, lorsque 
j'avais été o nilitmné par treiao médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.
CHEVRIERToute espèces d’ornements d’église, tels que 

VASES, BRAVAISCALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d'autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawi

J. F. GARROW,
170, RUE SRARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

Vos nerfs sont-ils affaiblis T
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, ete., lorsque l’on désespérait 
domes jours.” Mde M. M. 13. Goodwin, Ed. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

ous de la maladie de 
Itrlffht ?

“Le ° Kidney Wort” m'a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance du la oraie, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Poobody, Mass.
Souffrant de la diabète T

“ Lo “ Kidney Wort” est lo remède le plus 
j'aie proscrit. Il procure un 

nt presque immédiat.”
Dr PhiÜip C. Ballou, Monoton, Vt.

Dépôt i. Québec : »r *d. ïtfORïfiT A. C*% 
TUrstiuTsBS-CMlalslsa. lit. rus iilut-Jeu.

Souffre z-v GIIEM1N DE FER EXPOSITION de PARIS 1678
HOIUI CONCOURU

Guérison
de 1’
Par la POUDRE du“CANADA TG HF ASTHME

FCléryLAefficace que 
soulagement Dépositaire! à ûuébec:DrEd. MORIN&C1*,

M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

PASSAGERS# 
Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.

Souffrez-vous de maladies du foie?
“Lo “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­

ladie ohrotitquo du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

09 Gardes Nationale, N.Y.
us de «louleurs dans 
le dos ?

' “ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que jo ne 

mo lever, mais que jo me roulais 
mon lit.”

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

Sliop ties Enfants du Dr Eoderre
Ce sirop est prépa­
rée avec l'approba­
tion des professeur» 
de l’E oie de Méde­
cine t‘l de Ohirui» 
gie de Montréal, 
iFHrulté de Médeci­
ne de l’Université 
idu Collège Victo»

la.

Mouffrcs-vo

MAGASIN DTIAB1TS g
^ CONVOIS a

pouvais 
hors do SaSDE PRINTEMPS ET D’ÉTÈ

Souffrez-vous de malatlie# des 
rognons ?

“ Lo "Kidney Wort” m'a guéri do mala­
dies du fuie et dos rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, lo 
traitement des médecins. Oq remède vaut 
$10 In boîte.

tiuml Hodges, Williamstown.Weet Va.

TOUTES SORTESsCHAPEAUX Raccordement à la k1”"® Bonavonture, de Btant-
mont“central? et*les trains du chemin de ter 
Delaware et Hudson, dont les lignes s étendent 
jusqu’aux Provinces maritime!», et aux villes do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

Le sirop des en« 
fants est supérieur 

y à toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mèret 

do famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; u peut être donné avec la plut 
grande confiance aux enfants dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dysaenterie* 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Godbbrb et 
n’en achetez point d’antre.

En vente par tout le Canada et lea Etats ,

est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assortiment est môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

Mmm
Non lirez-vous «le la constipation T
“ Lo “Kidney Wort” facilite Iva évacua­

tions et m’aguéri après quo j’eus fait l’essai 
d'autres remèdes pondant seize ans.

Nelson Fairchild, St-A

Janvier ISM, les trains cir-A partir du 2 
culeront comme
Partant «T 

N .00 a 
4.5

VENDANT A Mtoitréal. 

b.20 p.m.
lbans, VL Ottawa.

Souffrez-vous de la malaria ?
“ Le “Kidney Wort” est supérieur à tous 

les autres remèdes dont j'aie jamais fait
NOTRE ASSORTIMENT DE

usage dans ma pratique.
Dr It. K. Clark, South Horo, Vt.

Arr. ft Olfnwa.
12.20 p.m.

Montréal.»!îCHEMISES Pr’t
4.30
îles convois à passagers se rendent direo- 

toment à Montréal, sans changement de chart 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
atin se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

UnisEte«-vouN bllieui
“ Lo “ Kidney Wort" m’a faitnlus do bien 

quo tous les autres romèdee dont j’aie jamais 
fait usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

x ? de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sout des plus Populaires.

«a. LA BOVÎTE1LLK,
îu! proprietaire,
B. Ê. MoGALE, Chimiste.

Mor.tr

25 Cl
Seul

PRIX,

la1883Souffrez-vous des bemorrholdee ?
“ Lo “Kidney Wort” m’a puéri radicale­

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Lo Dr 
W.C. Klino m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Fa»

VARIETE PRESQU’INEINIE DE

J. B. AHIAL,COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, btc.

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

Etea-vous tor#lire pa

“ Le " Kidney Wort” m'a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et apro# que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West Bath, Mai

r le rhums-

TAPISSIER
et VITRIER,

277, RIE WELLIINttTi'IN,

C- Gagné et Cie
5 mars, 1883 Iff

Marchand de
PEINTURE

Aux femmes qui sont mala
“Lo ‘"Kidney Wort” m’a guérie d'une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent lo plus grand bien.”

Mde H. Lamorcaux, ïlo La Mothe, VL

SI vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faite* usage du

CHEMIN DE PREMIERE CLASS b
et dk VITRES,BT RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud et.l'est changent de 
chars à la gare Bonavonture à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en- 
droiL

Les billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains so 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. C. LU

A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers.

Ottawa. 22 août 1884

526 RUE SUSSEX
OTTAWANOUVEAU MAGASIN

M. Arial ee charge de toute 
commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET DE DECCRA1IUN 

No. 208, Bue DALH0ÜS1E, Ottawa
KIDNEY-WORT

Le Purificateur du hang, NSLEY,
Gérant

TENU PAR

D ORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Sparks et 569 Bue Sussex,
GEO. PHiLBERT Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandesVKR SOLITAIREPropriétaire

M. GEO. PHILBERT, ae charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti, 

marchands de la ville et de 
e sont priés d’aller lui 
avant a'acheter ailleurs.

Uun éminent savant allemand a récem­
ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’uue racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Soiitfeire qui se détache 
ae sa victime et passe facillement et tout 
entrier, avec la tete, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué me seule 
fois de prod ire son effet. Succès garanti, 
on n’txige atcun payment avant qne le vei 

sorti tout entier. Envoyez un tim- 
recevrez une circulaire donnant

la17 mars 1883OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

pai les meilleurs artistes du Canada. 
Grands avantages pour les fêtes.

Vue douzaine de Portraito,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

graphies de toutes grandeurs, satis* 
garantie.

visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks t 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct 1883

SP-AUCINE
rendre une Une des meilleures prépa­

rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gu(- 
rison de la Toux, du Rhumt. 
de la Bronchite, de V Er­
ronément, de la Croupe e* 
de toutes les maladies ae la 
Gorge et des Po 

A vendre pari 
60c la bouteille.

pagni
visite

OEO. PHILBERT,
»08, RUE DALHOUSIE.

Il 1er 1884
oitPhoto

faction
Une

—Faites l’essai ae ia VAI-E 
Kl A. C’est la meilleure pom­
made contre la ebute de 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. JDACIEB, 
P h term act en, rue Nnsse

bre et vous rec 
les conditions.

unions, 
tout à 25 et

HE Y WOOD A Cie.,
19 Park [Place, New York.

1 an.

B, E.MçGALE, Cbimistr .
Montré*.!

1 juillet 1884 -8la.

t iM

T DE CANADA, 1er Oct. 1884

«


